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Samba do Brasil

 

Le guacamole pour les amateurs, sketch 9 

 

 

Résumé général : Maître Evara vient de se faire licencier de son poste d’expert en n’importe quoi sur la chaîne BNEWS. Il retrouve donc son cabinet, avec son associée, un peu tendue, sa collaboratrice, un peu exubérante, sa secrétaire vindicative, sa femme de ménage amoureuse et surtout ses clients, aussi barrés qu’agaçants. Il y a aussi Agathe, la nouvelle secrétaire, qui découvre cet univers et qui va, comme les autres, devoir trouver un moyen pour ne pas finir écrasée par la pression.

Ce spectacle reprend l’univers, les thèmes et les personnages de la pièce de théâtre Comment faire un bon guacamole qui a déjà fait rire un public nombreux. 

 

Résumé du sketch : Valérie, la secrétaire, est confrontée à une cliente un peu vindicative. Maître Belkacemi est quant à elle désespérée par un jeune homme dont les neurones ont été grillées par le cannabis. Quant à maître Bohn, elle doit gérer un client à l’imagination débordante. 

 

Sketch d’environ onze minutes qui compte six personnages : quatre femmes, dont une voix off, un homme, et un personnage qui peut être joué indifféremment par un homme ou par une femme. 

 

Éléments particuliers de décors : Deux bureaux, deux chaises. 

 

Accessoires particuliers : Deux ordinateurs portables, deux casques avec micro et/ou deux téléphones fixes, poste CD, CD et cotillons. 

 

Costumes particuliers : Néant. 


 

 

 

 

 

 

AVERTISSEMENT

 

Ce texte est protégé par les droits d’auteur. En conséquence, avant son exploitation, vous devez obtenir l’autorisation de l’auteur soit directement auprès de lui, soit auprès de l’organisme qui gère ses droits : c’est à dire, la SACD.

La SACD peut faire interdire la représentation le soir même si l’autorisation de jouer n’a pas été obtenue par la troupe.

Le réseau national des représentants de la SACD (et leurs homologues à l’étranger) veille au respect des droits des auteurs et vérifie que les autorisations ont été obtenues et les droits payés, même a posteriori.

Lors de sa représentation, la structure de représentation (théâtre, MJC, festival…) doit s’acquitter des droits d’auteur et la troupe doit produire le justificatif d’autorisation de jouer. Le non-respect de ces règles entraîne des sanctions (financières, entre autres) pour la troupe et pour la structure de représentation.

Ceci n’est pas une recommandation, mais une obligation, y compris pour les troupes amateurs.

Merci de respecter les droits des auteurs afin que les troupes et le public puissent toujours profiter de nouveaux textes.

 

 


Personnages

 

Les personnages précédés d’un astérisque peuvent être joués indifféremment comme un homme, comme une femme ou de façon « non-binaire » (NB). 

 

 

Valérie Aimable, la secrétaire historique, souriante avec les clients, bourrue le reste du temps 

 

Maître Grégory Evara, l’homme du cabinet, toujours tiré à quatre épingles 

 

Maître Sarah Belkacemi, spécialiste en divorces, pole dance et plans cul 

 

Maître Alice Bohn, qui privilégie le travail à son apparence 

 

* Florian Raoul, qui n’est pas un mouton, mais qui s’est un peu empêtré dans ses histoires 

 

En voix off, au téléphone :

 

Madame Sidomi, la mère d’un client qui a besoin d’exprimer sa colère

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


9. Samba do Brasil

 

VALÉRIE, MAÎTRE BELKACEMI, MAÎTRE EVARA, MAÎTRE BOHN, FLORIAN, MADAME SIDOMI (VO). 

 

Un cabinet d’avocats, avec, pour les secrétaires, deux bureaux équipés chacun d’un ordinateur, encombrés de papiers et de dossiers divers. 

 

Valérie travaille seule dans le cabinet. 

 

VALÉRIE

 

Je suis pas réveillée, moi, aujourd’hui. Je me ferais bien un petit café. (Le téléphone sonne, elle répond, tendue.) Cabinet d’avocats, bonjour… 

 

MADAME SIDOMI, qui hurle. 

 

Comment voulez-vous que ce soit un bon jour alors que mon fils est toujours en prison ?

 

VALÉRIE, électrifiée par le hurlement. 

 

Madame Sidomi ! Vous… Vous avez l’air en forme…  

 

MADAME SIDOMI, idem. 

 

Ça va ouais. Je me maintiens ! Maître Bohn, elle a déposé la demande de libération anticipée pour Ryan ?

 

VALÉRIE

 

Oui, elle l’a déposée il y a trois semaines, comme convenu.  

 

MADAME SIDOMI, idem. 

 

Ouais, c’est bien, on s’en fout de ta vie, la secrétaire, vous avez reçu la décision du juge ?

 

VALÉRIE

 

Oui… On l’a reçue hier soir…  

 

MADAME SIDOMI, idem. 

 

Hier soir ? Vous vous foutez de moi ? Et pourquoi vous m’avez pas appelée tout de suite ?

 

VALÉRIE

 

En toute franchise, je vous avouerai que j’étais pas dans les meilleures dispositions pour me faire engueuler… D’autant que ma collègue est en arrêt maladie… 

 

MADAME SIDOMI

 

 

Non, mais vraiment, on s’en fout de ta vie, la secrétaire. C’est dingue, ça, d’être aussi égocentrique ! C’est quoi la décision ? Tu vas accoucher oui ou merde ?

 

VALÉRIE

 

Ben c’est toujours la même, madame Sidomi. Il a été condamné à trente ans de prison, il lui reste vingt-neuf ans à faire… Maître Bohn vous l’a expliqué, c’est un peu tôt pour demander sa libération anticipée quand même.  

 

MADAME SIDOMI

 

Je m’en doutais. Tu sais quoi ? Mets-moi un rendez-vous avec l’avocate.

 

VALÉRIE

 

Un rendez-vous ? Pourquoi faire ? Vous avez de nouveaux éléments pour appuyer sa demande de libération ? 

 

MADAME SIDOMI

 

Non ! C’est pour pouvoir l’engueuler directement et la menacer de changer d’avocat si elle réussit pas à le faire sortir ! J’en ai marre de toujours gueuler sur toi ! Tu es nulle ! Tu es zéro ! Tu réagis même plus ! Ça me soulage même plus ! 

 

VALÉRIE

 

Ha… Moi, je veux bien, madame Sidomi, mais elle va sûrement vous le facturer, le rendez-vous. 

 

MADAME SIDOMI, qui soupire. 

 

Et c’est tout ce qu’elle a à me répondre… Nulle ! Tu es nulle ! Je me demande vraiment pourquoi je m’énerve ! En plus, j’avais promis à Ryan d’arrêter. 

 

VALÉRIE

 

Je vous le mets ou pas, alors, le rendez-vous ? Allô ? Allô ? Elle a raccroché… Finalement, je crois que je vais pas avoir besoin de café. Enfin, je vais pas me plaindre, ça aurait pu être monsieur Aubin. 

 

MAÎTRE BELKACEMI, qui entre dans le cabinet. 

 

Elle a raison, maître Bohn : c’est pénible de défendre des toxicos !

 

VALÉRIE

 

Ça s’est mal passé avec monsieur Chichin ?

 

MAÎTRE BELKACEMI 

 

Premier passage devant la justice pour consommation de cannabis, je lui avais dit de venir avec un contrat, un stage, une formation et surtout une analyse de sang où on voit bien qu’il a arrêté de fumer le joint. Il arrive les mains dans les poches au jugement en me disant (Elle l’imite en prenant une grosse voix d’adolescent pas très vif d’esprit.) « Ha ouais, j’ai oublié ». 

 

VALÉRIE

 

Je te les enverrais tous à la mine, moi, à douze ans ! 

 

MAÎTRE BELKACEMI 

 

Non, mais, ça, à la limite, ce n’est pas grave ! Je lui dis qu’on va se débrouiller. Les juges lui posent des questions, il répond à côté, tout le monde voit qu’il est à l’ouest, j’invente qu’il a passé une mauvaise nuit parce qu’un de ses proches est décédé récemment. Ça passe. Vient le moment de ma plaidoirie, je rappelle qu’il a vingt ans, j’appuie sur son immaturité. Il n’a pas d’analyses sanguines, mais je le connais, je connais ses parents, je sais qu’il a arrêté de fumer et qu’il a compris la leçon. Je me mouille, je donne tout ce que j’ai, je mets ma crédibilité en jeu… Les juges partent délibérer, je m’effondre sur mon siège comme un mec qui vient de se vider. 

 

VALÉRIE

 

C’est très visuel, comme métaphore.

 

MAÎTRE BELKACEMI 

 

Mon client me demande s’il peut sortir du tribunal pour fumer, je lui réponds que oui, bien sûr, pas de souci, mais qu’il ne s’éloigne pas trop parce que les juges n’en ont pas pour longtemps… (Elle s’emporte.) Et cinq minutes plus tard, c’est le procureur qui vient me voir pour me dire qu’ils ont chopé cet abruti devant le tribunal en train de fumer… un joint ! Ce con est venu à son procès pour consommation de cannabis avec un joint et il n’a rien trouvé de plus intelligent que d’aller le fumer devant le tribunal pendant le délibéré ! Moi, il me dit qu’il va fumer, je pensais que c’était une clope ! Une clope ! Jamais je ne me serais imaginé qu’il est assez con pour aller fumer un pétard devant le tribunal !  

 

VALÉRIE

 

Il fallait me demander…

 

MAÎTRE BELKACEMI 

 

Mais, Valérie, le pire, c’est qu’il considère que c’est de ma faute parce que je lui avais dit qu’il pouvait aller fumer et que c’est moi qui lui ai demandé de ne pas trop s’éloigner ! Non, mais tu prends les gens pour des cons, tu te fais engueuler, et quand tu ne le fais pas… voilà !

 

MAÎTRE EVARA, qui entre dans le cabinet. 

 

Oui, ben les cons, c’est devenu notre fonds de commerce, alors il faut les respecter. Sans eux, qu’est-ce qu’on deviendrait ? Les grands criminels ne viennent plus chez nous, alors à défaut de qualité, on fait dans la quantité. 

 

MAÎTRE BELKACEMI 

 

Vous avez déjà fait passer votre dossier de recel ?

 

MAÎTRE EVARA

 

Ha ! Elle était gratinée aussi, la cliente… Elle achète une Renault d’occasion avec deux mille kilomètres au compteur pour mille euros et elle ne se pose pas de questions. Elle maintient qu’elle ne s’est pas doutée une seule seconde qu’elle a pu être volée, la voiture. Le juge lui demande si elle n’a pas trouvé un peu bizarre qu’il y ait des autocollants « police » sur les portières… Ben non, elle s’est dit que c’était peut-être pour le carnaval, un truc dans le genre et que c’est pour ça qu’elle avait pu l’acheter à ce prix-là.

 

 

 

Un grand merci pour votre intérêt, j’espère que vous avez apprécié cet extrait. 

 

Pour obtenir l’intégralité du sketch, ou du spectacle, merci d’envoyer un mail à contact@lauremordray.fr et de me présenter votre troupe et/ou votre projet. Sauf cas exceptionnel, je me ferai alors un plaisir de vous envoyer la suite.

Laure Mordray
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